[image: image]



Elizabeth Gilbert
Journaliste et écrivaine américaine
	Née en 1969 à Waterbury (Connecticut)

	Quelques-unes de ses œuvres :
	La Tentation du homard (2000), roman

	Mange, prie, aime (2006), récit autobiographique

	L’Empreinte de toute chose (2013), roman






Diplômée en sciences politiques et grande globetrotteuse, Elizabeth Gilbert est journaliste, notamment pour le prestigieux New York Times Magazine. Elle publie La Tentation du homard, son premier roman, en 2000, puis Le Dernier Américain en 2002. Mais c’est quatre ans plus tard, avec Mange, prie, aime, véritable bestseller, qu’elle devient célèbre.
En 2010, elle livre à nouveau un récit autobiographique avec Mes alliances. Histoires d’amour et de mariages, et son dernier roman, L’Empreinte de toute chose (2013), confirme son succès auprès des lecteurs. La prose de Gilbert se caractérise par sa fluidité et conquiert par son humour et sa sincérité.



Mange, prie, aime
Une invitation à voyager… au cœur de soi-même
	Genre : récit autobiographique

	Édition de référence : Mange, prie, aime, Paris, Le Livre de Poche, 2008, 512 p.

	1re édition : 2006

	Thématiques : plaisir, yoga, méditation, amour, équilibre




Paru en 2006, Mange, prie, aime (Eat, pray, love) connait rapidement le succès en librairie. Vendu à 10 millions d’exemplaires, le livre est traduit dans plus de trente langues.
Dans ce récit autobiographique, l’auteure raconte le voyage d’un an qu’elle entreprend à la suite d’un divorce difficile. Son périple initiatique se déroule en trois étapes, auxquelles correspondent trois pays. Au cours des premiers mois, la jeune femme découvre ainsi les plaisirs culinaires en Italie, avant d’apprendre le yoga et l’art de la méditation en Inde. C’est en Indonésie qu’elle parvient enfin à retrouver l’équilibre qui lui faisait défaut. Plus qu’un voyage dans ces trois contrées, c’est surtout un voyage en elle-même qu’entreprend l’auteure. Une fois cette quête d’identité accomplie, elle réussit enfin à gagner en sérénité et à s’ouvrir à l’amour.




RÉSUMÉ


UNE DÉCISION CAPITALE
Mariée depuis neuf ans, Liz Gilbert se rend compte que l’existence qu’elle mène ne la satisfait plus. Voyageuse dans l’âme, elle a cru qu’elle pourrait opter pour une vie classique, avec un travail stable, un mari aimant et une belle villa. Mais elle réalise, au prix de nombreuses nuits passées à pleurer dans sa salle de bains, qu’elle ne peut se conformer à cet idéal sociétal. Ne désirant pas d’enfant et sentant son couple battre de l’aile, elle choisit de quitter son mari. La procédure de divorce s’avèrera longue et éprouvante.
Liz tombe ensuite amoureuse de David, grâce à qui elle rencontre un gourou qu’elle finira par retrouver bien plus tard. Mais cette relation, vouée à l’échec semble-t-il, se complique rapidement et prend la forme d’une longue suite de ruptures et de retrouvailles. Elle décide alors de partir en voyage durant un an : elle commencera par l’Italie, poursuivra son voyage en Inde, et finira à Bali. Au terme de cette année sabbatique, elle trouvera l’amour, après s’être contrainte au célibat pour se recentrer sur elle-même.

L’ART DU PLAISIR
La quête personnelle de Liz débute en Italie, où elle découvre le plaisir de bien manger : son quotidien à Rome et ses visites des villes italiennes sont presque totalement consacrés à la recherche d’un restaurant pour le diner. Ancrer son humanité dans l’appréciation du plaisir permet à Liz de recouvrer sa dignité (p. 184), elle en veut pour preuve les douze kilos qu’elle prend : « J’existe aujourd’hui plus que je n’existais il y a quatre mois de ça. » (p. 185)
Liz adore la langue italienne, passion qu’elle s’est découverte au moment de son divorce (p. 77), alors qu’elle n’en avait aucune utilité directe. Elle apprend à la parler couramment grâce à Giovanni, un local cherchant quelqu’un qui puisse lui apprendre l’anglais, et s’émerveille de la sonorité de certains mots qui la marquent plus particulièrement, comme attraversiamo (« traversons ») – mot qu’elle prononcera spontanément plus tard, au moment d’un autre grand saut, amoureux celui-ci (p. 504). Cette première étape gastronomique lui permet ainsi de se libérer des deux démons qui l’accompagnaient depuis son divorce : Dépression et Solitude.

UNE DÉVOTION INDISPENSABLE
Liz passe ensuite quatre mois en Inde, dans l’ashram de son gourou (qu’elle avait rencontré grâce à David). Au moment où elle décide de devenir silencieuse et discrète, l’ashram lui demandera, comme un pied-de-nez l’encourageant à s’accepter telle qu’elle est, de guider les groupes qui viennent là en retraite : un rôle qui lui colle à la peau et qu’elle assumera pleinement. C’est dans le cadre de cette mission qu’elle vivra ses moments spirituels les plus forts.
Liz, qui avait parlé à Dieu pour la première fois lors d’une nuit agenouillée dans sa salle de bains, dans ses derniers mois de vie commune avec son mari (p. 29), apprend ici à parfaire ses techniques de méditation, non sans difficulté. Elle se débat en effet avec ces deux questions existentielles : « Jusqu’à quel point m’aimes-tu ? Et : Qui commande ? » (p. 244-245) Grâce à Richard du Texas, qu’elle rencontre dans l’ashram et qui, tout au long de son séjour, la houspillera gentiment, elle apprend à maitriser ses émotions et à chasser les pensées encombrantes qui se présentent à son esprit. Elle se lie aussi d’amitié avec Tulsi, une Indienne de 17 ans qui, tout comme elle, adore les bibliothèques.

RETROUVER L’ÉQUILIBRE
Sa quête se poursuit à Bali, où elle retrouve un guérisseur, Ketut Liyer, qu’elle avait rencontré lors d’un voyage professionnel effectué au moment de son divorce. Ce guérisseur lui avait prédit qu’elle reviendrait en Indonésie (« Un jour prochain, tu reviendras ici, à Bali. Tu le dois. Tu passeras trois mois ici, peut-être quatre. Tu seras mon amie », p. 49). Ketut soigne les gens de son village ; depuis neuf générations, tous les hommes de sa famille sont guérisseurs. Liz le retrouve dès son arrivée à Bali ; chaque après-midi, elle va le voir et ils parlent spiritualité : elle lui apprend l’anglais tandis qu’il lui enseigne de nouvelles techniques de méditation.
Liz découvre ainsi la méditation du sourire (« Pour méditer il faut simplement sourire. […] Sourire même dans ton foie » p. 353). Elle cherche par ce biais à trouver l’harmonie qui fait défaut à son existence. Elle y parvient avec succès puisqu’après quelque temps, elle se sent en paix, l’équilibre « s’[étant], comme à son insu, naturellement mis en place » (p. 396). Pour autant, Liz devra accepter que « perdre parfois l’équilibre pour l’amour fait partie d’une vie équilibrée » (p. 455) pour se laisser tomber amoureuse de Felipe, qu’elle rencontre sur place.

ATTRAVERSIAMO
Tout ce temps libre à Bali a rendu Liz extrêmement sereine et elle est désormais prête pour un renouveau. Wayan, une guérisseuse du village avec qui elle s’est liée d’amitié, a longuement prié pour que celle-ci rencontre quelqu’un. Divorcée elle aussi, Wayan connait des problèmes financiers et doit sans cesse déménager, ne pouvant plus payer ses loyers. Liz décide alors de l’aider et réussit, en mobilisant tous ses amis, à réunir une grosse somme d’argent afin que celle-ci puisse s’acheter une maison.
Séjournant d’abord à l’hôtel, Liz s’est vite déniché une petite maison d’artiste sur les collines, qu’elle a pu louer. Durant les dernières semaines, elle profite de son équilibre retrouvé et de son idylle avec Felipe. Ils projettent de vivre leur histoire à cheval sur plusieurs continents pour pouvoir tous deux poursuivre leurs activités professionnelles. Au terme de ce long périple en quête d’elle-même, Liz a donc enfin trouvé une vie qui lui correspond.




ÉTUDE DES PERSONNAGES


LIZ
Liz est une jeune femme de 31 ans au début de l’histoire. « Grande, blonde, le teint clair et rosé » (p. 68), son visage transcrit fidèlement chacune de ses émotions (p. 69). Elle travaille comme journaliste et mène une existence confortable à New York. Elle a grandi dans une ferme, au sein d’une famille protestante mais non pratiquante, dans un cadre isolé et sans télévision. Enfant précoce, elle a traversé une crise existentielle vers 9-10 ans (p. 236).
Affectueuse (« un genre d’hybride entre golden retriever et bernache » p. 37), Liz est très sociable, au point parfois de s’oublier dans les autres (« je disparais dans la personne dont je suis amoureuse » p. 107). Elle est également assez anxieuse et émotive (« Tu n’as qu’un seul problème dans la vie. Tu te fais trop de soucis. Tu te laisses emporter par tes émotions, par ta nervosité » p. 48). Son caractère est également marqué par « une tendance à vouloir tout régenter » (p. 237) : elle aime maitriser les choses.
Au début du roman, Liz est en proie à la dépression suite à son divorce et à une histoire d’amour compliquée. Globetrotteuse dans l’âme, elle décide de s’octroyer une année sabbatique pour concrétiser trois projets : découvrir la gastronomie tout en apprenant l’italien à Rome, prier dans l’ashram de son gourou en Inde et retrouver l’équilibre à Bali grâce à un guérisseur qui lui a prédit qu’elle retournerait le voir.
Au terme de cette année de voyage, elle trouve finalement une vie qui lui correspond pleinement, et s’épanouit à nouveau avec Felipe, qu’elle a rencontré à Bali.

RICHARD DU TEXAS
Richard du Texas est l’un des pensionnaires de l’ashram, à la démarche placide (« il se meut avec l’autorité d’un shérif de ville-frontière ou d’un joueur de poker qui a passé sa vie à flamber », p. 215). La cinquantaine, « il a des cheveux blancs, une barbe blanche […], une large carrure et des mains de géant » (Ibid.), et a exercé de nombreux métiers dans sa vie.
Comme Liz, il a été marié. Il a deux fils adultes. Il n’est pas resté en bons termes avec son ex-épouse mais voit cela de manière très détachée, ce qui impressionne la jeune femme. Il l’aidera à se libérer de ce que son ex-mari pense d’elle (p. 286-287) et, lorsqu’ils se séparent, Liz se montre reconnaissante envers lui.

KETUT
Ketut, le vieux sorcier-guérisseur que Liz rencontre lors de son premier séjour en Indonésie, est décrit comme suit :
[Il] garde toujours le menton levé, la tête légèrement rejetée en arrière, dans une attitude tout à la fois interrogative et élégante. Tel un vieux monarque curieux, il contemple l’ensemble du monde par-dessus son nez. Sa peau est lustrée, sombre et mordorée. Il est presque entièrement chauve, mais compense cette calvitie par des


FELIPE

WAYAN



© lePetitLittéraire.fr, 2014. Tous droits réservés.
ISBN : 978-2-8062-5881-6
www.lepetitlitteraire.fr
Conception numérique : Primento, le partenaire numérique des éditeurs


OEBPS/images/LPL-promo1-epub.jpg
LePetitLittéraire.fr c’est:

Plus de 500 livres analysés
De maniére claire et synthétique
Téléchargeables en 30 secondes

Oscaretla
dame rose






OEBPS/cover/cover.jpg
DOCUMENT REDIGE PAR CATHERINE BOURGUIGNON

Mange,
prie, aime

ELIZABETH GILBERT

lePetitLittéraire.fr





